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Éditorial
Chers jeunes, amis et bienfaiteurs,  

Nous voici déjà à la fin de l’été, au seuil de la reprise de nos divers 
engagements et de l’année scolaire. Remplis de tout ce que nous avons vécu 
d’enrichissant dans cette période estivale, nous constatons que les moments 
les plus marquants sont bien souvent ceux qui ont été partagés avec d’autres. 
Peut-être avez-vous vécu des temps forts dans un rassemblement ou un 
groupe de prière, au cœur d’une rencontre fortuite ou prévue longtemps 
d’avance ? Peut-être avez-vous en mémoire de ces moments où l’on se sent 
porté, unis profondément, dans une communion des cœurs ?

En replongeant un peu dans mes souvenirs, je me suis remémoré, entre 
autres, les Journées Mondiales de la Jeunesse de 2002 à Toronto qui m’ont  
tant marquée, et ces milliers de jeunes réunis dans le parc de Downsview  
pour vivre une rencontre avec le pape Jean-Paul  II. J’avais été saisie de 
voir à quel point les liens entre nous se tissaient rapidement. Nos partages 
étaient profonds, une grande joie emplissait nos cœurs et nous avons même 
prié ensemble ! Et que dire des JMJ de Madrid, où des milliers de jeunes se 
sont unis en prière autour de Jésus-Eucharistie et du pape, dans un silence 
étonnant ? Chaque fois, je suis retournée chez moi transformée et vivifiée 
par cette communion, un don de la grâce de Dieu qui nous y partage quelque 
chose de Lui.  

Il peut parfois nous arriver de nous décourager devant nos limites ou celles 
des autres… Je crois que Dieu ne vient pas effacer nos limites, mais il nous 
renouvelle dans notre amour les uns pour les autres en nous donnant part 
à son Esprit Saint. C’est lui qui nous unit ! Essentiels pour notre vie de 
chrétien, ces moments de communion ravivent notre foi, notre espérance et 
notre amour. Ils sont la nourriture qui nous fortifie, afin de continuer notre 
route à la suite du Seigneur. 

Que la lecture de ce Veilleur vous apporte un doux moment de communion 
avec chacun de ceux qui y partagent un peu d’eux-mêmes, de leur vie avec 
Dieu et avec leurs frères et sœurs. Que l’Esprit Saint passe par le simple 
instrument de cette revue pour nous unir un peu plus les uns aux autres. 

Bonne lecture et merci pour votre amitié et votre soutien fidèle ! 

Bénédicte Paternostre, fmj 
38 ans
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Depuis maintenant quelques mois, j’ai la joie 
de partager le quotidien de jeunes et enfants 
polyhandicapés quelques heures par semaine. Quand 
je les ai rencontrés pour la première fois, j’ai été 
profondément émue. Je me retrouvais face à ces 
enfants qui, pour la plupart, ne sont pas capables 
de parler ou marcher, la tête retombant sans 
cesse, et dont les bras, les jambes et les mains sont 
recroquevillés. Leurs seuls moyens d’expression sont 
les cris, des sons ou un silence. 

Après cette première rencontre, une parole de 
l’Évangile m’est venue au cœur : “Heureux les pauvres 
de cœurs, le Royaume des cieux est à eux.” (Mt 5, 3) 
Et plus je les côtoie, plus cette parole prend du sens 
pour moi.

Ces jeunes et ces enfants m’apprennent le plus 
grand des trésors : aimer. Aimer d’une autre manière 
que celle dont j’ai l’habitude. Aimer en tissant une 
relation qui va au-delà des mots, au-delà d’une amitié 
classique. Aimer sans peut-être ne jamais recevoir en 
retour, du moins en apparence. Aimer gratuitement, 
aimer purement !

Ils m’apprennent à dire “je t’aime”, en allant à leur 
rythme, en écoutant le langage de leur visage, en 
leur essuyant la bouche, en caressant leurs petits 
membres déformés, etc. Ces enfants font ressortir le 
meilleur de ceux qui les aident : le visage du Dieu de 
toute tendresse.

Et quelle joie lorsque l’un d’eux, de manière tout à 
fait inattendue, me prend dans ses bras et prononce 
de manière à peine audible “aiiiiiiiimmmmme” ou me 
sourit quand je lui caresse le visage ou lui donne à 
manger !

Ils me disent, sans avoir besoin de paroles : “ J’avais 
faim et vous m’avez donné à manger, j’avais soif et 
vous m’avez donné à boire, j’étais nu et vous m’avez 
habillé, j’étais étranger et vous m’avez accueilli, j’étais 
malade et en prison et vous êtes venus me visiter...” 
(Mt 25, 35-36)

Je remercie le Bon Dieu de me permettre de côtoyer 
ces jeunes et ces enfants qui sont de véritables 
cadeaux dans ma vie et qui m’apprennent chaque 
semaine à choisir et vivre l’Évangile.

Christelle Gonthier
29 ans, Québec 

APPRENDRE 
À  AIMER… 

COMME   LES
enfants

DOSSIER :  
Créés pour la communion
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Vous êtes-vous déjà demandé ce que signifie “la 
communion des saints” que nous professons dans 
notre credo ? Je vais vous partager comment je vois 
ce mystère. 

Tout d’abord, sachons que notre Dieu est 
communion d’amour entre le Père, le Fils et l’Esprit 
Saint, et nous sommes créés à l’image de cette 
communion divine. Dans notre histoire humaine, le 
péché nous a empêchés de vivre de cette communion 
pour toujours, mais il y a environ deux mille ans, 
quelque chose d’unique est survenu dans notre 
histoire : Dieu s’est fait homme pour que l’homme 
devienne Dieu !

Grâce à l’incarnation de son fils Jésus, mort et 
ressuscité pour l’humanité entière, Dieu nous 
a ouvert les portes de la vie éternelle dans sa 
communion divine, non seulement parce que nous 
sommes des créatures, mais parce que nous sommes 
ses fils et ses filles. C’est un immense cadeau ! 

Toutefois, il y a une nuance importante à saisir 
lorsque nous disons que l’homme devient Dieu. 
Cette divinité n’est pas l’œuvre de nos mérites, elle 
n’est possible que par et en Jésus-Christ. Autrement 
dit, nous sommes fils et filles de Dieu dans le Fils 
Jésus. Et puisque nous sommes libres d’adhérer ou 
non à cette communion divine, nous entrons dans 
ce mystère par le sacrement du baptême, qui est la 
voie royale offerte par son Église.

Pour nous permettre de comprendre le mystère de 
notre baptême, saint Paul utilise l’image du corps 
humain, afin d’y représenter notre communion les 
uns les autres avec Jésus-Christ. Saint Augustin, 

pour sa part, dit que Jésus est la tête de l’Église qui 
est un corps, c’est la célèbre image du Christ Total. 
Nous sommes donc appelés à être spirituellement 
en communion les uns les autres avec Jésus, pour 
qu’avec lui, nous entrions dès maintenant et pour 
l’éternité dans la communion divine avec le Père et 
l’Esprit.

Pour moi, le meilleur endroit où expérimenter la 
communion des saints, c’est lors de l’Eucharistie, 
qui est la plus grande des prières. Quand je prie 
avec l’Église du Ciel pour celle de la terre et du 
purgatoire, je communie profondément au corps 
de Jésus-Christ, son corps entier. Je bénis alors 
le Seigneur pour le cadeau de ma foi  : celle-ci me 
donne cette belle et grande famille de l’Église pour 
vivre d’une communion qui n’aura pas de fin.

P. Alain Bouchard, fmj
40 ans

La communion des saints :  
UNE  COMMUNION  POUR  L’ÉTERNITÉ  EN  JÉSUS

Le Veilleur no 112, Août – Octobre 2019 5



La période des études est souvent synonyme de stress. Nombreux 
sont les étudiants qui s’éloignent de Dieu lorsque vient la pression du 
milieu scolaire. En effet, il faut gérer non seulement un contexte social 
particulier, mais aussi les révisions, les examens, les échéanciers, etc. 
Plusieurs paramètres entrent en jeu, et dans ce flot de préoccupations, 
la foi est parfois ébranlée. Aller à la messe est perçu comme une 
contrainte, prier passe au second plan durant les jours de révisions 
pour les examens, et la ferveur diminue au fil de l’année…

Comme on peut le lire dans Isaïe, Dieu nous dit : “Ne crains rien, car 
je suis avec toi. […] Je te fortifie, je viens à ton secours, je te soutiens 
de ma droite triomphante.” (Is 41, 10) En effet, dans les périodes les 
plus stressantes, il est bon de trouver sa force dans le Seigneur. Dans 
les périodes de calme, il est bon d’être accompagné par lui. Dans les 
moments de doute, il est le meilleur conseiller. Et pour apaiser nos 
peines, il est toujours présent. 

Étant moi-même étudiante, je sais combien il est paradoxal de 
s’éloigner de Dieu lors des études, alors que c’est l’un des moments 
durant lequel on a le plus besoin de lui. Il est facile pour moi de 
céder aux troubles de cette période, mais comme c’est réconfortant 
de retrouver les pas du Seigneur. Remettre ma confiance dans le 
Seigneur me procure un bien-être et un apaisement précieux, tant en 
période d’examens que tout au long de l’année. Enfin, je note que ma 
communion avec Dieu pendant mes études doit reposer sur un lien de 
confiance : il est mon pilier, il est mon appui dans les épreuves.

Élodie Prian
23 ans, Martinique

Les études, 
UN CHEMIN AVEC DIEU

Entre tes mains Seigneur, je remets cette année scolaire. Je te 
confie tous les bons moments, ainsi que les épreuves que je 

rencontrerai. En toi, je remets ma confiance, et par ton amour, 
les pressions du milieu scolaire ne seront plus des obstacles à 

mon cheminement. Amen.
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Notre planète regorge de trésors de toutes sortes, dans chaque 
recoin, chaque village, chaque regard. Il n’est pas nécessaire 
de faire le tour du monde pour s’en rendre compte, mais moi 
j’avais besoin de partir avec ma valise à la rencontre de notre 
monde, pour saisir un petit reflet de ce trésor.

J’ai voyagé pendant un an et cinq mois à la rencontre des 
missionnaires chrétiens. J’étais très intéressée à comprendre 
de l’intérieur ce que vivent ces hommes et ces femmes qui ont 
décidé de tout quitter pour aller dans un autre pays et parler 
de leur foi, ou encore qui dédient leur vie à l’annonce de la 
Bonne Nouvelle.

Souvent, on me pose cette question  : “Comment as-tu fait 
pour avoir tous ces contacts, savoir dans quel pays aller et qui 
rencontrer ?” La réponse à cette question se trouve dans ma 
grande découverte de ce tour du monde, et je suis heureuse 
de vous la partager. Êtes-vous prêts ? “Nous sommes tous liés !”

Les liens existants entre les hommes et les femmes de cette 
planète sont bien plus forts que ce qu’on pense. Nul besoin 
d’avoir un lien de sang ou d’avoir reçu le sacrement du 
mariage pour être lié à quelqu’un. Nos amis, nos collègues de 
travail, nos voisins, notre garagiste, etc. : avec chacun, nous 
pouvons avoir un lien précieux. 

Quel serait votre lien avec un chauffeur d’autobus mongol 
nommé Uri ou un missionnaire espagnol vivant au Japon ? 
C’est bien simple : ce sont les gens qui se mettent sur notre 
route ! Ce sont EUX, nos liens !

Mon lien avec Uri a commencé à Portland, aux États-Unis. 
Je ne retracerai pas toutes les personnes placées sur mon 
chemin et qui m’ont amenée à lui, mais je suis convaincue 
qu’un fil d’or nous relie tous dans ce monde. Grâce à ce fil 
d'or, les problèmes et joies des autres nous affectent, peu 
importe l’éloignement géographique.

À travers ce grand voyage, j’ai goûté à cette notion de 
communion entre les cultures, les différentes dénominations 
chrétiennes, les façons de penser... Quelle richesse et quel 
trésor de nous retrouver tous sur cette même planète, tous 
reliés par un fil doré !

Anne-Laure Dollié 
27 ans, France

Nous sommes tous  
LIÉS !
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Retour
2018-2019

sur l’année

Formation continue

Cette année, la Famille Marie-Jeunesse a mis l’accent sur la formation. Les cours suivants ont été donnés :
•	 Connaissance de soi et ouverture à l’autre, avec sœur Michelle Audette, r.s.r.
•	 Maturité psycho-affective, avec l’abbé Martin Laflamme
•	 La chasteté – dimension théologique et spirituelle, avec frère Jean-Guy Beaulieu, fsc
•	 La chasteté – dimension psychologique, avec sœur Michelle Audette, r.s.r.
•	 L’obéissance – dimension théologique et spirituelle, avec frère Jean-Guy Beaulieu, fsc
•	 L’obéissance – dimension psychologique, avec sœur Michelle Audette, r.s.r.
•	 (Le sujet de la pauvreté sera abordé à l’automne 2019)
•	 Trois journées de formation avec sœur Marie-Marcelle Desmarais, CND, sur la croissance humaine

Au-delà de connaissances théoriques, nos enseignants ont su nous partager la richesse de leur expérience 
de vie. Ces formations ont ainsi été l’occasion d’approfondir nos vocations et d’obtenir des outils pour 

y répondre plus en profondeur. 

 

RÉTROSPECTIVE

par  
Solène Garneau, fmj
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Centre Newman
La Famille Marie-Jeunesse s’est impliquée tout au long de l’année au Centre Newman, la nouvelle aumônerie 
étudiante à Sherbrooke. Le père Emmanuel Pothin, fmj, assume la coordination de ce projet diocésain. Au cours 
de l’année, des membres de la communauté ont offert différentes activités : 

•	 Formation sur la doctrine sociale de l’Église,
•	 Animation de soirées de prière, 
•	 Animation de soirées de détente,
•	 Organisation de soirées culturelles faisant découvrir la Martinique et l’Afrique,
•	 Organisation de randonnées en nature,
•	 Préparation et animation d’un repas hebdomadaire offert gratuitement aux jeunes étudiants.

Comme chaque année, nous avons également accueilli plusieurs groupes :
•	 En février, des jeunes du Portik, l’aumônerie de l’université saint Paul à 

Ottawa, sont venus passer leur semaine de relâche avec nous, alliant études 
et temps d’échanges ; 

•	 En mars, 80 adultes de l’École d’Évangélisation Saint André ont vécu chez 
nous leur session annuelle ; 

•	 En mai, une quarantaine d’enfants et d’adolescents du groupe VVV (Vérité, 
Voie et Vie) sont venus vivre une fin de semaine de ressourcement axée sur 
la Parole de Dieu. 

Accueil de groupes
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JMJ
Notre sœur Marie-Épiphanie Kayange, fmj, 
a assuré la coordination du groupe diocésain 
de jeunes pèlerins qui ont vécu les Journées 
Mondiales de la Jeunesse au Panama en janvier 
dernier. Ce pèlerinage a été un lieu de croissance 
humaine et spirituelle pour chacun des 
participants. La joie d’expérimenter la saveur de 
l’Église universelle était au rendez-vous, comme 
à chaque JMJ !

Au cœur du monde
Tout au long de l’année, nous avons été 
sensibles à être à l’écoute de notre monde et à 
participer à la vie de notre société. Par exemple, 
plusieurs ont suivi une formation sur les enjeux 
de la légalisation du cannabis au Canada. Nous 
avons également participé à une marche en 
solidarité avec les migrants.

Le 8 décembre 2018, notre 
frère Jean-François Pouliot 
a été ordonné diacre pour le 
service du Christ, de l’Église 
et du monde. Nous confions 
à votre prière son ordination 
presbytérale qui aura lieu le 11 
octobre prochain.

Depuis bon nombre d’années, 
une implication qui nous 
tient à cœur est la rencontre 
avec des groupes de jeunes se 
préparant à la confirmation. 
Cette année, nous avons 
rencontré environ 300 jeunes, 
que ce soit lors d’une journée 
d’activité ici à notre auberge, 
ou directement dans leurs 
paroisses. Selon les demandes, 
nous pouvions présenter un 
sketch sur l’Esprit Saint, des 
témoignages ou des danses ; 
nous animions aussi prières 
et démarches, etc. 

Confirmation 

Ordination diaconale de notre 
frère Jean-François Pouliot

Au cœur de l’Église diocésaine :
•	 Animation hebdomadaire de la messe à 

l’église Saint-Esprit

•	 Célébration à l’occasion de la semaine 
de prière pour l’unité des chrétiens

•	 Célébrations de la fête de Noël en 
paroisse,

•	 Participation à l’organisation de la fête 
des jubilaires de la vie consacrée

•	 Participation à des soirées de louange

•	 Participation à des journées de 
formation diocésaine (Synode des 
jeunes, orientations diocésaines, etc.) 
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Sous le manteau de Marie
La Consécration à Marie est toujours un 
moment fort pour la Famille Marie-Jeunesse. 
C’est un moment où nous choisissons de 
nouveau Marie comme mère et modèle. En 
octobre 2018, 90 personnes se sont réunies 
pour vivre ce temps de ressourcement au 
Canada ; en décembre une vingtaine d’autres 
ont vécu la même démarche en Belgique et 
en janvier, ils étaient une soixantaine à l’Île 
de la Réunion. À travers ce temps de grâce, 
nous goûtons combien Marie nous unit au-
delà des océans ! 

La technologie informatique nous a 
également permis de vivre une fois de plus un 
chapelet international par vidéoconférence 
autour du 8 décembre, fête de l’Immaculée 
Conception. Ce fut l’occasion de communier 
à ce qui se vit dans chacun de ces lieux où 
la Famille Marie-Jeunesse est encore bien 
présente et active à travers ses membres 
externes, anciens, fréquentants et amis.
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Cette année, dans le cadre du processus de refondation, les 
membres engagés définitifs de la Famille Marie-Jeunesse 
se sont réunis toutes les quatre à six semaines pour vivre 
une assemblée capitulaire. Émanant des suites du chapitre 
vécu à l’été 2017, ces rencontres d’une fin de semaine ont 
pour but de faire avancer les travaux de réflexion sur la 
manière de vivre, la spiritualité, la mission et l’organisation 
de la communauté. Ainsi, animées par deux modérateurs 
de l’extérieur, frère Daniel Cadrin, o.p. et sœur Gaëtane 
Guillemette, n.d.p.s., les huit rencontres ont été un précieux 
lieu d’échange, un espace où bâtir la communauté.

En cette période de refondation que vit la Famille Marie-
Jeunesse, l’expérience des rencontres capitulaires est 
riche et essentielle, pour moi comme pour chacun de 
nous, membres engagés définitifs. Nous nous sommes 
réunis presque chaque mois, afin de faire avancer nos 
réflexions sur plusieurs sujets.

Durant ces temps de rencontre, chaque engagé 
définitif peut prendre la parole afin d’exposer 
son point de vue, ses questionnements, ses idées. 
Chacun a sa place et apporte divers éléments aux 
réflexions. Personnellement, je comprends davantage  
l’importance de la part que je peux prendre aux 
discussions. Grâce aux nuances apportées, aux 
convergences et aux divergences de pensée, nous nous 
sommes mis à l’écoute de ce que l’Esprit voulait bien 
nous dire. Quelle belle école de discernement cela a été 
pour moi !

J’ai également saisi l’occasion d’apprendre à découvrir 
mes frères et sœurs, et moi-même, plus en profondeur. 
Par les partages, j’ai entendu la couleur de chacun grâce 
aux différentes sensibilités exprimées. Cela m’a permis 
de grandir d’une manière nouvelle dans l’accueil de 
l’autre et ainsi, j’ai travaillé à former communauté !

Dans ce long processus, il n’est pas seulement question 
d’un cheminement personnel, mais également de celui 
de toute une communauté. C’est une expérience où le 
creuset du temps est venu affiner notre patience. En 
revisitant et en écoutant ce qui habite chacun, notre 
histoire, ce que dit l’Église et les fruits portés depuis 
plus de 30 ans, le Seigneur nous apprend à nous 
recevoir de l’intérieur… et c’est ainsi que, finalement, 
nous l’écoutons Lui !

« CELUI QUI A DES OREILLES,  
QU’IL ENTENDE CE QUE L’ESPRIT DIT AUX ÉGLISES » (Ap 2, 7)

ASSEMBLÉES 
CAPITULAIRES

Léa Versini, fmj
29 ans

Le Veilleur no 112, Août – Octobre 201912



J’ai eu la joie et le privilège d’être modérateur de l’assemblée 
capitulaire de la Famille Marie-Jeunesse, d’abord au Chapitre général 
de 2017, le premier de la communauté, puis chaque mois cette année. 
Je n’étais pas seul : sœur Michelle Audet, r.s.r., était modératrice au 
chapitre de 2017, et sœur Gaétane Guillemette, ndps, l’a été cette 
année. Cela est déjà significatif  : une religieuse et un religieux de 
communautés d’origines anciennes ont animé les rencontres d’une 
communauté nouvelle, mixte, qui vit des passages importants et est 
engagée dans une refondation. De tout cela, qu’est-ce que j’ai appris 
et apprécié ?

Le Chapitre a été un temps de libération de la parole. La mission, 
la spiritualité et le mode de vie de la FMJ ont été abordés en toute 
vérité et confiance. La prise de parole était abondante. Et cela s’est 
poursuivi dans les assemblées mensuelles. Je suis plein d’admiration 
devant la qualité de cette parole  : franche, précise, personnelle, 
sachant nommer autant les forces que les blessures, identifiant les 
points de tension et les réalités de communion. Ce processus est 
soutenu par des documents fouillés sur l’histoire avec ses tournants 
et ambiguïtés ; sur la spiritualité et ses sources diverses ; sur la mission 
auprès des jeunes avec ses défis d’ouverture ; sur le mode de vie, avec 
les différences d’appartenance et les modalités à repenser. J’ai aussi 
apprécié la qualité de la prière, à la fois recueillie et expressive. 

J’ai rencontré des jeunes motivés de l’intérieur, provenant de diverses 
cultures, mettant en commun des dons très variés, et attentifs à la 
qualité de leurs relations les uns avec les autres. Cela est rare et 
important pour l’avenir de l’Église. J’ai aussi été témoin du départ 
de plusieurs membres. La FMJ est née comme un mouvement de 
jeunesse. Avec le temps, chacun(e) est appelé(e) à voir plus clair 
dans sa vocation personnelle. C’est normal ! Les membres qui 
demeureront auront la responsabilité de maintenir vivant le 
charisme unique de la FMJ. 

Je suis confiant. L’Esprit est à l’œuvre. Il invite à faire face aux 
défis avec courage et espérance et à demeurer des veilleurs. 

Fraternellement,

Daniel Cadrin, o.p.

DÉFIS ET 
ESPÉRANCE
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Ce sont les premières paroles que le 
pape François adresse aux jeunes dans sa 
dernière exhortation apostolique Christus 
vivit, publiée cinq mois après la fin du 
synode des évêques sur “les jeunes, la foi 
et le discernement vocationnel”. 

Il y a, dans cette belle déclaration, le 
message essentiel de sa lettre et du 
caractère central de notre foi chrétienne. 
Cette entrée en matière a de quoi 
interroger mon engagement au service 
des jeunes. À maintes reprises, le pape 
rappellera aux chrétiens l’importance 
d’annoncer la foi aux jeunes à partir de 
“l’expérience fondatrice de la rencontre avec 
Dieu par le Christ mort et ressuscité”. Par 
cette affirmation “Il vit, le Christ !”, dans 
laquelle résonne comme en écho le cri 
de joie de la première annonce, François 
semble vouloir offrir aux jeunes et au 
monde celui qui constitue le véritable 
trésor de l’Église  : Jésus vivant. Il le 
présentera souvent comme un ami intime 
et un modèle de vie pour les jeunes. 

François n’est-il pas, lui aussi, ce pape qui 
souhaite se faire l’ami des jeunes ? Il le dira 
lui-même : “À ses amis, si on offre quelque 
chose, on offre le meilleur. Et ce meilleur 
n’est pas nécessairement la chose la plus 
coûteuse ou la plus difficile à obtenir, mais 
celle dont on sait qu’elle donnera de la joie 
à l’autre”. 

Si le Saint-Père commence sa lettre en 
proposant le Christ aux jeunes, c’est sans 
doute parce qu’il veut, comme le voudrait 
tout bon ami, leur indiquer le meilleur 
chemin du bonheur, au terme duquel les 
attend une promesse de vie. Il exprime 
ainsi le désir de Jésus pour les jeunes  : 
“Il te veut vivant”. Et s’il m’arrive parfois 
de rencontrer quelques déceptions dans 
mes amitiés, le pape m’assure que même 
les plus grandes épreuves de la vie ne 
pourront jamais venir à bout de l’amitié 
que Jésus veut me réserver. Parce que 
cette amitié a pour seule garantie l’amour 
inébranlable de Dieu pour moi.

« Il vit, le Christ…  
et Il te veut vivant ! »

Igor Sfiligoj
36 ans
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Si cela vous est possible, lors de votre prochaine correspondance, merci de nous 
indiquer votre adresse courriel sur le coupon de don.

Un merci particulier à ceux qui nous aident de quelque manière que ce soit. 
Votre générosité est précieuse. Merci pour la fidélité de vos prières et de votre 
soutien !

21 3

Vous pouvez nous aider par un 
don ponctuel au moment qui 
vous convient ou par prélèvement 
mensuel. Par cette manière de 
faire, vous répartissez votre 
contribution sur l’année et vous 
assurez une stabilité financière 
pour le soutien de la mission et des 
vocations.

Dons ponctuels  
ou prélèvement 

automatique Le don d’une police d’assurance 
vie représente un moyen facile 
et abordable de faire un don 
significatif pour la mission auprès 
des jeunes…

Dons d’une police 
d’assurance vie 

Dons par testament
Par legs testamentaires, il vous 
est aussi possible d’exprimer 
votre sentiment d’appartenance 
à la Famille Marie‑Jeunesse. 
Ainsi, vous contribuez à en 
assurer l’avenir, sans affecter 
votre niveau de vie actuel. Ce 
geste vous permet d’investir 
dans la génération future. Il peut 
s’agir d’obligations, d’actions, 
de terrains, d’immeubles, de 
voitures, d’une police d’assurance 
vie, d’un résidu de votre régime 
de retraite, etc. 

Numéro d’enregistrement : 12447 2911 RR0001

L’avenir des jeunes 
vous intéresse ?

Vous désirez participer à la Nouvelle 
Évangélisation, collaborer à la formation 
de jeunes, de consacrés et de futurs 
prêtres ? Pourquoi pas ! En soutenant la 
mission de la Famille Marie‑Jeunesse, 
vous aidez des jeunes à répondre à leur 
vocation, vous participez à construire 
l’Église… aujourd’hui ! Plusieurs façons 
de soutenir cette œuvre s’offrent à vous…

Merci !

Famille Marie-Jeunesse
1021, rue du Conseil 
Sherbrooke
J1G 1M2
Cell. : (819) 640-5865

Téléphone : (819) 820-1500

economat@marie-jeunesse.org 

Pour toute information,  
communiquez avec  
Dorothée Trudeau, fmj ou
Isabelle Messier, fmj



Pour la beauté  
et la joie de Dieu,

vivre tout l’Évangile avec Marie,  
dans l’unité, la fraternité et la charité joyeuse.

( Charisme de la Famille Marie-Jeunesse )

Adresse :
1021 rue du Conseil
Sherbrooke, Qc
CANADA J1G 1M2
Tél : 819-820-1500
Fax : 819-820-1737
sherbrooke@marie-jeunesse.org

www.marie-jeunesse.org
Visitez notre site web :


